
La 16e édition des Jeux
méditerranéens n’a pas été
clémente avec nos sportifs.
Ces derniers étaient partis
pour faire mieux qu’à
Almeria. Il n’en fut rien. 

A Almeria, en 2005, les
sportifs algériens sont revenus
avec une récolte de 25
médailles, 9 en or, 5 en argent
et 11 en bronze.
Précédemment, à Tunis en
2001, ils avaient fait mieux en
décrochant 32 médailles, soit
10 en or, 10 en argent et 12 en
bronze.

A Pescara 2009, le sport
algérien vient d’enregistrer un
net recul par rapport aux deux
précédentes éditions. La mois-
son de 17 médail les, dont
seulement 2 en or, en plus des
3 en argent et 12 en bronze,
fait que l’Algérie est bien loin
du compte.  

La boxe semble bien tirée
d’affaire en remportant 5
médailles, 1 en or, 2 en argent
et 2 en bronze, ce qui repré-
sente 29,41% du total des
médailles. Il n’en demeure pas
moins qu’elle pouvait faire
mieux. C’est là une certitude
que nul ne peut contredire.
Kramou, Ouattah, Tariket et
Bouloudinat ont déçu. Leur
préparation était parmi les
meilleures puisqu’elle ne s’est
pas interrompue depuis les JO
de Pékin. Malgré tout l’investis-
sement consenti, ces quatre
boxeurs n’arrivent pas à
gagner. Hamani Rachid, le
seul médaillé d’or de l’EN, par
contre, n’a pas suivi un long
processus de préparation. Son
incorporation au sein de l’EN
date de moins de trois mois
seulement.

En natation, le vermeil pro-
mis a fondu devant la supré-
matie des nageurs français et
italiens. La Tunisie, grâce aux
prouesses d’un Mellouli en
super forme (5 médailles d’or
sur les 13 obtenues), a terminé
à la 6e place au classement
général. Une position qui lui
permet de devancer tous les
pays arabes et maghrébins.
Kebab n’a pas pu égaler Iles et
Fella Bennaceur n’a pas pu
suivre le couloir de Kenza, sa
sœur aînée. Du coup, toute la
stratégie de la natation algé-
rienne s’est écroulée à
Pescara, avec 7 nageurs. Idem
pour le judo. Benikhlef s’est
contenté du bronze dans une

catégorie qui n’était pas la
sienne. Avec lui, ce sont tous
les judokas qui ont raté les
pronostics émis en leur faveur.
I ls sont revenus avec 5
médailles en bronze dans les
escarcelles. Dans les sports
collectifs, ni les handballeurs,
encore moins les volleyeuses,
n’ont pu atteindre un quel-
conque podium. La déception
était totale et intégrale.
L’haltérophilie n’a pas échappé
à la règle. Ses deux représen-
tants ont été éliminés dès les
premiers tours. Il est de même
pour le tennis où les non-rési-
dants appelés à la rescousse
ont fait choux blanc sur toute la
ligne. Le même destin a frappé
les chevaux et les cavaliers
algériens qui ont cumulé des
fautes et des pénalités.
L’athlétisme a sauvé son hon-
neur en remportant une
médaille en or et 3 en bronze.
Toujours est-il que ces perfor-
mances restent loin des prévi-
sions émises.

En karaté, une seule
médaille de bronze a couronné
le parcours des 9 karatékas
engagés. La gymnastique n’a
pas pu arracher aucune
médaille de ces joutes, malgré
la volonté des 6 athlètes. Le
cyclisme n’a pas brillé égale-
ment. Parce que habitués à
voir le handisport se distinguer,
la seule médaille en bronze
obtenue n’a pas pu égayer les
esprits déçus. Quant à la voile,
i l  n’en faut pas en parler.
S’agissant du tennis du table, il
suffit de préciser que nos pon-
gistes ne figurent pas sur le
tableau du classement. Avec
deux médail les dont 1 en

argent et 1 en bronze, les bou-
listes ont quelque peu justifié
leur participation, même s’ils
pouvaient faire mieux. 

Il est clair que la participa-
tion algérienne lors de cette
16e édition des Jeux méditerra-
néens n’a pas été à la hauteur
des pronostics émis par les
fédérations. Elle n’a pas été
mieux qu’à Almeria, encore
moins qu’à Tunis. Pour justifier
ces écarts, certains ont avancé
le feuilleton prolongé du COA.
En quoi la (mauvaise) situation
du COA peut-elle influencer
négativement sur le rendement
des athlètes ? Ces derniers
ont suivi des plans de prépara-
tion projetés par leur fédération
et dont le financement a été
assuré par les pouvoirs
publics, le MJS en l’occurren-
ce. Ce recul ne peut être attri-
bué qu’aux méthodes et
moyens employés par les diffé-
rents staffs des fédérations
dans les contenus de leur pré-
paration. Avant l’Olympiade de
2012, l’Algérie est tenue de
revoir ses plans en matière de
suivi des athlètes d’élite. Il est
de même pour les disciplines à
encourager financièrement.
Les décideurs ainsi que les
concepteurs du sport en
Algérie ne doivent-ils pas ces-
ser de croire que l’on peut être
sacrés champions dans toutes
les disciplines sportives ?
N’était-il pas arrivé le temps où
l’on doit investir uniquement
dans les sports dans lesquels
on a plus de chances  de por-
ter des médailles ? Ce sont là,
les contours de la politique
sportive escomptée. 

A. A.
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Rien ne va plus,
«faites vos jeux»
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COUPE D’ALGÉRIE JUNIORS,
CADETS ET FILLES

Béjaïa, Sétif et l’ASPCA
monopolisent les débats

La vallée de la Soummam
a abrité, du samedi à jeudi
derniers, les f inales de la
Coupe d’Algérie dans les
catégories cadets, juniors et
féminines. Boxeuses et
boxeurs venus des quatre
coins du pays ont étalé, six
jours durant, tout leur savoir-
faire, malgré une programma-
tion très hasardeuse. 

Les jeunots disposaient
d’une semaine pour rejoindre
Béjaïa où ils devaient disputer
les f inales de la coupe
d’Algérie de leur catégorie,
après s’être produits pour le
compte du championnat
d’Algérie à Annaba. La pro-
grammation a été hasardeu-
se, elle n’a pas respecté les
normes les plus élémentaires
en matière de méthodologie.
D’ailleurs, la fatigue, voire la
saturation se voyait à travers
les prestations des boxeurs.

Même les affres du poids
étaient perceptibles. Enfin,
tout était réuni pour que ces
finales pugilistiques devien-
nent une expédition, au sens
propre et figuré du terme. Les
juges arbitres désignés pour
officier lors de cette Coupe
étaient, pour la plupart, loin
du compte. Ne maîtrisant pas
convenablement le scoring-
machine, les hommes en
blanc, sans nœuds de
papillon, ont influencé négati-
vement sur le cours des évé-
nements. Un cours marqué
par la protestation des ver-
dicts prononcés. Pas, tous.
Dans certains cas, des coups
irréguliers étaient abondam-
ment comptés. Les légères
touches, également. Il y avait
des scores fleuve qui étaient
assimilés à des matches de
handball. Chez les cadets,
l’école de Timezrit (Béjaïa)

était présente en force, en
réussissant  à aligner cinq
boxeurs en finale. De l’autre
côté, les Sétifiens d’Aïn-Azel
et d’Aïn-Oulmane n’étaient
pas là pour faire de la figura-
tion. Les duels entre les deux
écoles sont intenses et sans
merci. En un mot, ça ne par-
donne pas. Timezrit, sous la
houlette du trio Ziani
Hocine—Kenzi Abdelhani—
Massinissa, a gagné trois
coupes, sans bavures aucu-
ne. Aïn-Azel, conduite par l’in-
fatigable Abdellah Lebache,
s’est bien tirée d’affaire en
gagnant deux coupes. Chez
les juniors, Aïn-Azel, Timezrit,
Akbou, Tiaret, Constantine se
sont partagés les dividendes,
en accaparant les coupes
mises en jeu. Leur suprématie
est sans appel. Béjaïa, Sétif
et d’autres wilayas, dont la
représentativité dans ces
catégories n’est plus à
démontrer, doivent constituer
de véritables pôles de déve-
loppement. Des écoles à
encourager grandement. 

Dans la catégorie fémini-
ne, les boxeuses issues de la
Protection civile ont dominé la
compétition en s’adjugeant
trois coupes et deux finalistes.
Le BCB (Béjaïa) a, à son tour,
imposé sa façon de faire chez
les filles de moins de 17 ans.
Lors de ces finales jumelées
de la Coupe d’Algérie, des
boxeurs et boxeuses il y’en a
eus. 

Du talent, aussi. Mais la
FAB était absente, malgré
une forte présence de délé-
gués fédéraux dont l’ignoran-
ce des règles régissant la
boxe est flagrante. Les inter-
ventions non coordonnées et
non fondées des uns et des
autres n’ont fait qu’alimenter
une zizanie grandissante, tout
au long de la compétition.
Bessalem, président de la
FAB, est tenu d’y remédier… 

A. A. 

Les enfants échéphiles
fêtent le 5 Juillet

Le cadre enchanteur de l’ISGP (Bordj-El-Kiffan-Alger) a abrité
les joutes d’un tournoi d’échecs pour enfants dans le cadre de la
célébration du 5 Juillet, Fête de la jeunesse et de l’indépendance.

Les échéphiles issus de trois communes de l’est algérois,
Bordj-El-Kiffan, Bab-Ezzouar et Mohammadia, se sont adonnés
aux joies du roi des jeux. La compétition s’est déroulée sous la
direction de M. Abdelsadek, de la Ligue algéroise des échecs,
ainsi que de l’encadrement des clubs (Olympique Méditerranée
et NB Mohammadia). Notons que des prix adaptés aux goûts de
la jeunesse ont été décernés aux lauréats, à savoir des télé-
phones portables, des lecteurs MP4, des consoles de jeux vidéo
etc. On notera que cette manifestation n’aurait pu être possible
sans le concours de l’ISGP dont le directeur général, M. Raked, a
suivi avec passion les matchs acharnés que se sont livrés les
enfants. On signale également le comportement citoyen de M.
Moncef Otmani, de l’entreprise Mavia, dont la contribution à titre
de mécène a donné un éclat particulier à la compétition.
L’échéphile Bennaï Samah (8 ans) s’est vu décerner le prix de la
plus jeune participante.

BOXE

ÉCHECS

CHELLAL MASSINISSA
(CLUB DU 8-MAI-45 DE GUELMA)

La détresse d’un jeune boxeur
Le jeune boxeur (cadet) Chellal Massinissa, âgé de 14 ans,

vice-champion d’Algérie, catégorie 70 kg et médaillé d’or lors de
la dernière coupe d’Algérie version 2008/2009 à Alger, se dit
abandonné à son sort, bien qu’il ait adressé plusieurs corres-
pondances aux services de la jeunesse et des sports de la
wilaya de Guelma. Le jeune Massinissa, qui nous a rendu visite
à notre bureau de la wilaya de Guelma, estime qu'il est victime
de l'indifférence et de la hogra. Cette année, le club amateur de
boxe «8-Mai-45», catégories 13, 14 et 15 ans, avait damé le
pion aux grandes écoles. «Nous ne pouvons vivre de pro-
messes. Cela fait des années que nous attendons en vain des
aides de la Direction de la jeunesse et des sports de Guelma.
C’est regrettable de le dire, mais à Guelma il n’y en a que pour
le football et le handball, alors que les autres disciplines sont à
l’origine de nombreuses satisfactions nationales et internatio-
nales», nous dira l’entraîneur de l’école de boxe de l’association
du 8-Mai-45, Amar Ghouila, qui accompagnait le jeune cham-
pion Massinissa Chellal. «La discipline est à l’agonie dans la
wilaya de Guelma», a ajouté l’entraîneur, les larmes aux yeux.
«Je ne demande pas la charité, je veux seulement une aide
financière en tant que champion sportif de la part des autorités
locales ; je suis bien un citoyen algérien, qui a honoré sa wilaya
et son pays. Je me trouve dans une extrême détresse», affirme
le jeune Massinissa.

A. Boudeffa

BOULISME

Le NRDI
s’illustre à
Souk-Ahras
Le championnat d’Algérie

de boulisme s’est déroulé les
2 et 3 juillet à Souk-Ahras
avec la participation des
clubs d’une quarantaine de
wilayas. La compétition a vu
la consécration de la Ligue
d’Alger, représentée par la
triplette du NR Dély-Ibrahim
composée de Houasnia
Mohamed, Zebar Brahim et
Ounis Imed. Ce dernier a été
désigné meilleur joueur du
tournoi, grâce à ses tirs dont
plusieurs carreaux. C’est la
triplette Boudoukara-Oussif-
Chebih de la ligue d’Oran qui
a pris la seconde place.

Nabil Kebab, fut l’une des rares satisfactions.

TURF EN DIRECT D’EL EULMA - HIPPODROME BAZER-SAKHRA
(MERCREDI 8 JUILLET 2009)

Les 13 concurrents engagés
dans le prix Hannachi Hocine
programmé aujourd’hui à l’hip-
podrome Bazer-Sakhra d’El-
Eulma vont tout de même réus-
sir à nous surprendre. C’est
évidemment le lot en présence
et le profil du parcours retenu
qui sont à l’origine de ce contex-
te incertain.

Disputée sur un parcours de
vitesse qui ne pardonne pas les
voyages à l’extérieur, l'issue
finale risque de nous livrer une
arrivée dans un mouchoir et
bien des surprises en perspecti-
ve. Les possibilités étant nom-
breuses, il faudra privilégier la
confection de longueurs de jeu
et accorder la primauté aux che-
vaux qui bénéficient d’une
monte de métier à l’image de
Unique, Michket, Ghoulem et de
Matarès.

Les partants au crible :
1. Dhirar : Ce mâle de 12 ans

aime les parcours de vitesse,
capable de surprendre.

2. Tikouk : Ce fils de Ramz
n’arrive plus à remonter la côte,
difficile à envisager.

3. Matarès : Avec B. Gacem
aux commandes, il est capable de

progrès.
4. Manar : Pas encore confir-

mé, à revoir.
5. Ghoulem : Dans ce lot, il

conserve des chances de figurer à
l’arrivée.

6. Jaffar : Avec lui, il faudra
tirer à la courte paille, capable du
meilleur comme du pire.

7. Unique : Vu sa forme affi-
chée, elle devrait fournir le vain-
queur, à cocher en priorité.

8. Mayada : Aura fort à faire
pour espérer briser son écart.

9. Ichraqua : En pareille com-
pagnie, elle demeure compétitive
pour un accessit au moins.

10. Michket : Avec le crack B.
Berrah aux commandes, elle
devrait jouer les premiers rôles.
Base.

11. Kamilou : Il reste sur une
belle prestation, capable de récidi-
ver.

12. Kavallo : Pas évident, à
revoir.

13. Berdis : Intéressera les
amateurs à grosses cotes.

Épreuve de vitesse

FAITES VOS JEUX :
Quarté-Quinté : 7 - 10 - 3 - 5 - 6 / 11 - 9

1re course - Prix : Hannachi Hocine / Pur Sang Arabe - Quarté-Quinté
- Dotation : 230 000 DA - Distance : 1 000 m - Départ : 17h

Propriétaires Chevaux Jockeys Pds. CDS Entraîneurs
A. Hannachi 1. Dhirar (O) F. Chaâbi 55 12 AB. Kara
R. Meziani 2. Tikouk L. Benkolli 55 7 S. Attallah
A. Hannachi 3. Matarès (O) B. Gacem 55 3 A. Saâdoune
ABF. Boureghda 4. Manar W. Chaâbi 54 10 KH. Doukhi
A. Khoudja 5. Ghoulem T. Lazreg 54 2 R. Chellali
S. Hafiane 6. Jaffar (O) AP. ABM. Djebbar 531/2 13 H. Djebbar
N. Benyoucef 7. Unique O. Chebbah 53 9 AH. Rahmani
Y. Naâmoune 8. Mayada JJ. AH. Chaâbi 53 1 A. Saâdoune
A. Bechir 9. Ichraqua AP. H. Zaâboub 521/2 11 Propriétaire
H. d’El Bahra 10. Michket B. Berrah 52 6 F. Doukhi
S. Mekidèche 11. Kamilou APA. Lachi 511/2 4 A. Boukhellal
KH. Doukhi 12. Kavallo (O) M. Harèche 501/2 5 Propriétaire
AH. Guiri 13. Berdis APS. Dlih 501/2 8 AH. Rahmani


